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Meilleurs vœux !
En ce début de nouvelle 
année 2009, chacun présente 
ses meilleurs vœux…

Moment magnifique où avec sa mémoire 
et son cœur, nous exprimons ce que nous 
voulons de meilleur pour l’autre : nos enfants, nos parents, 
célibataires, papy, mamy, nos aînés…
Etre ensemble pour partager et vivre avec émotion beau-
coup de bonnes choses.
Invitations formulées fortes ou intimes,
Liant des souvenirs douloureux à de nouveaux souhaits :
Larmes essuyées et horizon qui nous fait rêver quelques 
instants… rappelant l’essentiel d’aujourd’hui,
En ce temps de crise économique, de chômage ou 
d’échec.
Une seule chose compte, celle qui n’a pas de prix : c’est 
aimer et se savoir aimé par ce Dieu venu dans notre hu-
manité, se faisant petit enfant pour nous révéler cet amour 
infini de son Père pour chacun de nous.
Riche ou pauvre, il ne cesse de nous appeler à l’amour, 
route qui nous mène devant nos responsabilités à assumer 
en toute liberté.
Souhaits de santé et de sainteté.

Vie offerte aujourd’hui… avec des difficultés de la vie : 
séparations, perte d’un proche, maladie, solitude, sinis-
tres…
Osons œuvrer et retrouver l’
Essentiel pour notre vie, cette entente et cette espérance 
que tout ira mieux demain… avec cette
Ultime conviction :
X, tu es unique, ne t’isole pas. Tu peux toujours compter 
sur quelqu’un qui se tient près de toi. Découvre-le dans la 
proximité tout au long de cette année 2009 au croisement 
de la campagne et de nos marais.

Que le Seigneur nous bénisse et nous apporte la paix du 
cœur tout au long de cette année. De tout cœur avec vous, 
en union avec mes frères prêtres Jean-Marie Laurent et 
Robert Meignotte de la paroisse, nous vous souhaitons une 
bonne et heureuse année à tous.

ABBÉ JACQUES PAGNIER

Qu’est-ce qui 
nous fait rire 
aujourd’hui ?

Tous 
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ZAC du Luc - DECHY - Tél. 03 27 94 42 42
• DÉPANNAGE TOUTES MARQUES
• CONTRATS D’ENTRETIEN
• ADOUCISSEURS D’EAU
• SANITAIRE
• APPAREILS MENAGERS ENCASTRABLES
• CHAUFFE EAU SOLAIRE

COMMUNE D’HAMEL
Zone des Marais

Terrains viabilisés à louer
pour implantation

Chalet ou Mobil Home

Tél. 03 27 89 53 64 - Fax 03 27 89 55 02
E-mail : mairie.hamel@wanadoo.fr - Site internet : http://www.hamel59.fr

Mairie ouverte le matin de 8h30 à 12h
du lundi au samedi

MAISONS LANNOY
“mieux bâtir, pour bien investir”

BERNARD LANNOY
PAVILLON EXPOSITION

Route Nationale - 59265 AUBIGNY AU BAC
Tél. 03 27 89 23 09

appelez vite le

03 27 80 90 50

appelez vite le

03 27 80 90 50

Découvrez nos

nouveaux modèles !catalogue

gratuit

Société Générale d’Electricité

OLCZAK
Pour tous travaux d’Electricité
Installations électriques - Chauffage - Alarme
Entretien et Dépannage
Eclairage public

13, rue de la République
BP 2 - 59187 DECHY

TELECOM
EDF
SNCF

Tél. 03 27 87 81 14

Fax. 03 27 98 56 77

POMPES FUNEBRES TOURNANT
Suc. des PF. Watissée

A votre service 24h/24 et 7j/7

� 03 21 73 82 42 - Fax. 03 21 73 82 46

• Organisation Complète des Funérailles
• Contrats Obsèques

Magasin ouvert du lundi au samedi (9h/12h et 14h/18h30)

62860 ECOURT ST QUENTIN
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Michel BLANCHARD
- sarl - Ets MAROUSEZ

Entreprise ISO 9001-2000

6, rue Pierre Bochu - FECHAIN - Tél. 03 27 80 90 70

Transport ambulances      Taxi
 & VSL    de
 véhicules climatisés  Petite Remise
Transport pour mobilité réduite 

24h/24

Atelier d’Horlogerie
    DELAETER

                     Restauration de Pendules et montres anciennes
             se rend à domicile

06 09 32 11 71 - DOUAI UNIQUEMENT SUR RENDEZ-VOUS

Maître
Horloger

Jean-Pierre MONNAERT

Toutes Assurances
PARTICULIERS - PROFESSIONNELS

10, rue Georges Lefebvre 59151 ARLEUX - Tél/Fax : 03 27 89 53 56
jean-pierre.monnaert@agents.agf.fr

SARL
Jean-Louis BURY

Couverture
Zinguerie

Maçonnerie
Devis gratuit

31, rue Fily 59151 ARLEUX Tél/Fax 03 27 89 36 80

32, rue Domise 59247 FÉCHAIN
Tél. 03 27 80 92 65 - Fax 03 27 89 25 42

Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 12h
et de 14h à 18h30 - Le samedi de 9h à 12h

Papiers Peints - Revêtements de Sols - Enduits - Colles - Outillage

Mon EGlise

Entourés de leurs caté-
chistes, de parents et 

grands-parents et grâce à la 
projection d’un judicieux 
montage de l’abbé Jacques 
Pagnier, ils ont compris 
l’importance des prières et 
gestes de la messe, les quatre 
étapes : accueil, écoute de la 
Parole, prière pour les pré-
sents et les absents, moment 
où est offert le travail des 
hommes, où Jésus lui-même 
se donne sur la croix et en 
nourriture, l’envoi où nos 
enfants eux-mêmes devien-
nent des messages d’Evan-
gile.
Différents ateliers les ont 
vus en équipe, s’activer et 
réfléchir à la signification 
de ce sacrement.
➠  “ P o u r  p a r t a g e r  l e 
pain” : fabrication du pain, 
fruit de la terre et du travail 
des hommes à travers toutes 
nos professions.

➠ “Invités à la table du 
Seigneur” : couture d’une 
silhouette sur l’étole reçue 
lors du sacrement du par-
don et qu’ils porteront à leur 
première communion.
➠ “Le Père rassemble ses 
enfants” : mise en place sur 
une grande croix de dessins 
et de phrases qui leur par-
laient de la vie de Jésus.
➠ “Tout est préparé pour 
vous” : visite de l’église (la 
nef, l’autel dans le chœur, le 

tabernacle…). A la sacristie 
ils ont pu voir le calice, la 
coupe, la patène, les buret-
tes, les vêtements d’office 
et les linges d’autel.
➠ “Et faites cela en mé-
moire de moi” :  le mot 
“eucharistie” (merci mon 
Dieu – action de grâce) a 
été travaillé en équipe.
Merci Père pour le don de 
la vie de Jésus, son corps et 
son sang devenus nourriture 
incomparable dans l’Esprit 

de Dieu. Les enfants ont été 
très attentifs et enchantés de 
cette journée.
Merci à toute l’équipe qui 
les a entourés.
Nous leur souhaitons une 
approche inoubliable de leur 
première eucharistie et de, 
souvent par la suite, appro-
cher le Seigneur dans cette 
intimité du cœur à cœur.

MARIE-PAULE

Venez à la table du Seigneur,
Communier pour la première fois

Célébration d’éveil 
à la foi à Cantin
Samedi 13 décembre, à Cantin, les 
familles sont invitées à partager, à fêter la 
naissance de Jésus aujourd’hui.

Quelle joie de décou-
vrir une église déco-

rée, chauffée, accueillante… 
Nous sommes nombreux. 
Que se passe-t-il ?
A l’entrée, une étoile scin-
tillante portée par l’abbé Jac-
ques Pagnier qui a revêtu son 
aube blanche nous invite à la 
suivre. Les petits enfants, ac-
compagnés de leurs parents, 
se mettent en route. L’étoile 
nous guide devant une jeune 
fille qui se prénomme Marie ; 
nous faisons sa connaissance. 
Ensuite, nous reprenons le 
chemin pour découvrir à cha-
que arrêt de nouveaux per-
sonnages : l’ange Gabriel, 
messager de Dieu, Joseph, 
des bergers, des Rois mages. 
L’étoile termine sa route pour 
se fixer au-dessus d’une éta-
ble…
Tous ensemble devant la crè-
che, heureux d’être là, nous 

découvrons, couché dans une 
mangeoire, ce petit enfant qui 
nous tend les bras, c’est “Jé-
sus”. Nous nous mettons à 
genoux devant lui, des étin-
celles plein les yeux. Nous 
chantons un joyeux refrain. 
Aidés de nos parents, nous 
inscrivons notre prénom 
sur une étoile que nous dé-
posons autour de la crèche. 
L’abbé Jacques nous remet 
un lumignon allumé pour 
nous rappeler le jour de Noël 
que Jésus est la vraie lumière 
pour tous les hommes. Nous 
sommes invités à rallumer 
ce lumignon le 25 décembre 
pour nous souvenir de Jésus.
Les parents et les enfants sont 
heureux de ce moment de 
prière et de partage qui les a 
rapprochés et aidés à donner 
un sens religieux à Noël.

MARIE-JEANNE 
ET THÉRÈSE
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Deux bonnes journées, avec pique-nique sur place, à la salle Sainte-Claire d’Arleux ont 
réuni quatre-vingt-un enfants pour préparer leur première communion.

Inauguration 
de la chapelle

Depuis quelques années, 
tous les bâtiments 

vétustes qui entouraient la 
place de l’église de Cantin 
ont disparu.
Avant la restructuration dé-
finitive des lieux, il restait à 
déplacer la chapelle. C’est 
maintenant chose faite grâce 
aux nombreux bénévoles qui, 
métier par métier, ont réalisé 
un travail remarquable.
Le jeudi 4 décembre, l’abbé 
Jacques Pagnier, au cours 
d’une célébration en l’église 
Saint-Martin, nous présenta 
Notre-Dame-des-Sept-Dou-
leurs que l’on fête le 15 sep-
tembre. Pour illustrer les dou-
leurs de la Vierge, les peintres 
représentent son cœur percé 
de sept glaives, symbole des 
sept principales douleurs de 
la Mère de Dieu, qui la cou-
ronnèrent Reine des martyrs. 
Ces sept douleurs sont : la 
prophétie du saint vieillard 
Siméon, la fuite en Egypte, la 
disparition de Jésus au temple 
pendant trois jours, la rencon-
tre de Jésus portant sa croix 
et montant au calvaire, Marie 
debout au pied de la croix, la 
descente de Jésus de la croix 
et la remise à Sa Mère, l’en-
sevelissement de Jésus dans 

le sépulcre. Marie lève vers 
le ciel un regard suppliant et 
plein de confiance.
Ensuite, c’est en procession 
que la communauté chré-
tienne, les enfants du caté, 
les résidants du foyer de vie 
et la municipalité ont accom-
pagné la statue de la Vierge 
qui a été réinstallée dans la 
chapelle où nous avons prié 
et chanté avant de recevoir la 
bénédiction donnée par l’abbé 
Jacques. Monsieur le maire 
termina cette cérémonie en 
remerciant l’ensemble des 
bénévoles qui ont participé à 
ce beau projet.

THÉRÈSE DELFORGE
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C’est sur ce sentiment 
qu’il est utile de réflé-

chir. Parfois il suffit d’offrir 
un sourire, d’échanger quel-
ques mots pour que les yeux 
du “pauvre” s’éclairent.
“Le pauvre dérange. Il est le 
bouton purulent sur le visage 
de notre société, l’image de 
ce que nous ne voulons pas 
devenir” dit le père domi-

nicain Pedro Meca. Toutes 
ces personnes en situation de 
grande détresse cherchent 
d’abord le contact avec les 
autres ; elles veulent être 
regardées avec respect et si 
possible avec amour. Rien 
ne remplace la relation. “Ne 
détourne jamais ton visage 
d’un pauvre, et Dieu ne dé-
tournera pas le sien de toi” 

(Livre de Tobie) . Mainte-
nant, on peut se demander 
en quoi on peut se montrer 
solidaire des autres. Toutes 
sortes d’organisations non-
gouvernementales s’en préoc-
cupent depuis des décennies 
mais, sans notre participation 
financière, elles sont impuis-
santes à aider ceux qui sont 
dans le besoin.

Plus près de nous, il y a les 
collectes faites dans nos com-
munes qui peinent à récolter 
les fonds. En cette période 
de Noël, pensons aux autres 
qui ne pourront pas la vivre 
comme nous…
C’est le moment de se mon-
trer plus “solidaires” pour que 
ce mot reprenne du sens.

M.H.

La solidarité, 
un vain mot ?
La solidarité peut être la dépendance mutuelle entre les hommes. Ce peut être aussi un 
sentiment qui pousse les hommes à s’accorder une aide mutuelle.

en imaGes

L’arbre magique pour offrir un cadeau pour noël.
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Actions solidaires…

Pour parrainer un jeune.
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Découverte du partage.
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Marché de Noël, ils sont heureux de chanter Noël.
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Stand tenu par des bénévoles.
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Un lumignon à emporter.
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Le concert des harmonies et des chorales

Cette année, le concert des harmo-
nies et chorales aura lieu à la salle 

des fêtes de Féchain, le dimanche 18 
janvier à 15 heures.
Cet événement est d’abord un grand 
moment de musique et de convivialité. 
Ce ne sont pas moins de deux cents 
musiciens et choristes qui se trouveront 
rassemblés : les harmonies de Fressain, 
Féchain, Férin, et les chorales La Vil-
lanelle de Féchain et La Tarentelle de 
Bugnicourt. Les chorales du secteur in-
terviennent toutes une année sur deux, 
assurant un spectacle de qualité et haut 
en couleur.
Mais ce concert est aussi un moment de 
partage et de solidarité. Depuis douze 
ans, les bénéfices du concert sont remis 
au Noël Heureux avec eux, l’action du 
journal La Voix du Nord, dont le but est 
de proposer un moment de joie à des 
enfants, malades, handicapés, en diffi-
culté qui recevront ainsi un cadeau pour 
Noël.
L’abbé Meignotte qui, depuis septem-
bre 2003, est au service de la paroisse 
Sainte-Claire de la Sensée comme prêtre 
associé, et au service des Compagnons 
d’Emmaüs, connaît bien ce Noël Heu-
reux avec eux, et s’en est fait un ardent 
ambassadeur auprès du Sira qui organise 
le concert. Un chemin commun qui re-
monte à bien des années.
Engagé auprès des familles les plus dé-
favorisées, sensible à la souffrance que 
peut connaître l’enfance, l’abbé Mei-
gnotte, du temps où l’on parlait encore 
du Noël des déshérités, avait fait naî-

tre les fameuses messes en patois qui, 
d’événement local, puis régional, avait 
fini par connaître un retentissement na-
tional. Et si La Voix du Nord et d’autres 
médias s’en sont fait l’écho, on a vu 
aussi Jean-Pierre Pernaut présenter ce 
grand moment de solidarité, de partage 
et de ferveur, à son fameux journal de  
13 heures sur TF1.
Entouré d’une équipe très engagée de 
chanteurs, de conteurs, de paroissiens, 
l’abbé Meignotte organisait le tout dans 
le détail, avec l’amitié et le talent de Ro-
ger Bar, poète et acteur patoisant, qui 
en fut la cheville ouvrière. Le produit 
de la quête, ainsi que la vente des mil-
liers de programmes et des centaines de 
cassettes vidéo permettaient de reverser 
les sommes importantes et bienvenues à 

l’association du Noël. Et chaque année, 
l’abbé Meignotte était convié à remettre 
les cadeaux aux enfants, en présence du 
parrain, ou de la marraine, de l’année. 
Et cette année encore, l’abbé est allé 
rencontrer les enfants, ceux du Val de 
Sambre, à Boussières-sur-Sambre, dans 
la plus petite des communes sinistrées 
par la terrible tornade de cet été, en com-
pagnie de Yaël Boon, l’épouse du célè-
bre Dany, et de Jean-Guy Wallemme, 
entraîneur du RC Lens.
Après les messes en patois, voilà donc 
l’abbé Meignotte au cœur des chorales 
et des harmonies, si chères aux gens du 
Nord, et toujours au service de tous les 
“tiots” oubliés du bonheur.

JEAN-MICHEL DAUCHY

Un grand moment pour la musique et le partage avec les enfants.

L’abbé Robert Meignotte accueille Jean-Guy Wallemme, entraîneur du RC Lens, à la 
fête de Noël.
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La vente des bougies

Après l’opération  10 millions 
d’étoiles, Une bougie pour bou-

ger le monde !, l’affiche de cette année 
nous montre un jeune qui nous dit : 
“Je crois en toi.” Ces bougies, sym-
boles de paix et d’espérance pour un 
monde meilleur, sont également en 
vente au profit du Secours catholique, 
plus particulièrement pour l’enfance 
malheureuse.

FAIRE LA QUÊTE  
BÉNÉVOLEMENT POUR  
LE SECOURS CATHOLIQUE

En allant de porte en porte, comme 
chaque année, faire la quête du Se-
cours catholique dans notre village, 
nous avons découvert différents sty-

les d’attentes et de rencontres…  
En voici quelques-uns :
– La solidarité vécue d’abord comme 
une rencontre avec la personne qui ouvre 
sa porte : l’occasion de se donner des 
nouvelles, de faire connaissance avec les 
nouveaux venus du quartier.
– Accepter l’invitation d’une personne 
seule qui est heureuse d’avoir une vi-
site… de pouvoir parler à quelqu’un… 
en dehors du chat ou du chien, d’être 
écoutée et reconnue.
– Par contre, d’autres n’ont pas le temps 
et nous disent : “Je suis pressé, repassez 
plus tard.”
Chaque don est important pour venir en 
aide aux plus démunis.

MARTINE ET THÉRÈSE

Secours catholique
Fondé en 1946 par monseigneur 
Rhodain, qui aurait pensé à cette 
époque que soixante-deux ans plus 
tard, il serait toujours indispensable 
pour aider les plus démunis de nos 
frères ? Et pourtant c’est la réalité ! 
Hélas !
La collecte nationale est maintenant 
terminée. Espérons qu’elle sera 
fructueuse car, pour aider les autres, 
nous avons besoin de vos dons. Il y a 
tant de misère autour de nous !
Un grand merci donc à tous les 
donateurs, leur générosité aide le 
Secours catholique dans son action 
et merci aux bénévoles qui ont 
assuré cette collecte.
“Aimez-vous les uns les autres”, pas 
de plus beau message que celui-là !

PIERRE LEFER



U
ne idée communément ré-
pandue veut que l’on n’ait 
plus beaucoup l’occasion 
de rire aujourd’hui. On 

connaît le refrain : nous vivrions dans 
une société dure, dans laquelle les rap-
ports professionnels sont souvent ten-
dus, l’humour et le rire n’y ont guère de 
place. Les “petits rigolos” sont mal vus 
dans une société qui a placé le sérieux, 
l’efficacité et la rentabilité au rang des 
valeurs essentielles.
Et pourtant, de partout, les preuves sont 
évidentes que les hommes et les femmes 
d’aujourd’hui éprouvent un immense 
besoin de rire. N’est-ce pas, souvent, 
le critère de réussite des soirées entre 
amis ? La sagesse populaire proclame 
qu’une bonne pinte de rire vaut tous les 
médicaments du monde. Henri Salva-
dor chantait l’urgence de rire avant qu’il 
soit trop tard : “Faut rigoler, faut rigo-
ler, avant qu’le ciel nous tombe sur la 
tête…” Casanova avançait que le rire 
était excellent pour la santé : “Ceux qui 
rient beaucoup sont plus heureux que 
ceux qui rient peu, car la gaieté épan-
che la rate et fait faire du bon sang.”

Le rire est partout

Et puis, il suffit de mesurer le succès 
remporté sur scène par un certain nom-
bre d’amuseurs publics pour comprendre 
ce besoin : jadis Fernand Raynaud, Colu-
che, Raymond Devos, Thierry Le Luron, 
Guy Bedos, Pierre Desproges… De nos 
jours Gad Elmaleh, Bigard, Anne Rou-
manoff, Florence Foresti, Dany Boon et 
bien d’autres. Et puis, consultez donc le 
hit-parade des films en France depuis un 
demi-siècle, vous y trouverez Bienvenue 
chez les Ch’tis, La grande Vadrouille, Le 

Corniaud, Les Visiteurs, Astérix et Obé-
lix, Les Bronzés… rien que des comé-
dies ! Et les imitateurs comme Nicolas 
Canteloup (sans doute le meilleur d’en-
tre eux) ont-ils d’autre projet que de 
nous faire rire ?
A l’énoncé de tous ces noms, on s’aper-
çoit que le rire évolue avec les époques. 
Le comique loufoque de Pierre Dac 
avec son célèbre journal L’Os à moelle 
(né en 1938) commence à dater un peu, 
même s’il amuse toujours et s’il compte 
encore ses fans (ah les fameuses petites 
annonces du genre : “Jeune homme at-
teint de la danse de Saint-Guy cherche 
une place stable” !). Le rire de Bourvil, 
de de Funès, de Fernand Raynaud était 
bon enfant et ne faisait de mal à per-
sonne. Celui de Raymond Devos non 
plus, puisqu’il jouait essentiellement 
sur les mots.

Aujourd’hui : la dérision

Mais depuis quelques années, le rire 
s’est fait plus grinçant, il utilise vo-
lontiers la dérision. L’exemple en a 
été donné par des humoristes comme 
Guy Bedos, qui adore passer les hom-
mes (et femmes) politiques à la mou-
linette, mais le premier d’entre eux a 
sans doute été Coluche, dont les sket-
ches au second degré sur les racistes et 
les “beaufs” ont parfois été pris au pre-
mier par le public…
Quant aux émissions de variétés qui 
subsistent à la télévision, elles mettent 
souvent en lumière de jeunes apprentis 
humoristes dont le seul talent consiste 
à pratiquer la dérision. Celle-ci s’exer-
çant de préférence vis-à-vis des faibles 
et des personnes sans défense plutôt 
que par rapport aux puissants. Certains 

animateurs comme Ruquier ou Baffie 
n’échappent pas à cette mode. La dé-
rision est de toute autre nature chez un 
Pierre Desproges, qui prenait souvent 
pour cible… lui-même !

Ici-bas pour rire

Mais au-delà des modes qui caractéri-
sent les époques du rire, il existe aussi 
différentes catégories. Et l’on qualifie 
souvent faussement d’“humoristes” des 
adeptes d’un comique de bas étage. Qui 
oserait soutenir qu’un Alphonse Allais, 
un Sacha Guitry, un Woody Allen ou 
certains maîtres de l’humour british 
sont à classer dans la même catégorie 
qu’un Jean-Marie Bigard ? L’esprit, la 
finesse, la subtilité d’un côté, les plai-
santeries vulgaires, grossières, grave-
leuses de l’autre.
Quand il est utilisé avec talent, l’hu-
mour peut, en quelques mots, résumer 
toute une philosophie de la vie. L’un 
des plus magnifiques exemples est celui 
de Woody Allen qui exprimait ainsi ses 
doutes concernant l’au-delà : “Bien que 
je ne croie pas à une vie future, j’empor-
terai quand même des sous-vêtements 
de rechange.” Cet humour-là n’est pas 
de ceux qui engendrent de gros éclats 
de rire gras. Il arrive même qu’il puisse 
aider à vivre, comme le dit si joliment 
Gérard Jugnot : “Le rire, comme les 
essuie-glaces, permet d’avancer même 
s’il n’arrête pas la pluie.” On laissera 
le mot de la fin à Jules Renard, dont la 
remarque est d’une logique imperturba-
ble : “Nous sommes ici-bas pour rire. 
Nous ne le pourrons plus au purgatoire 
ou en enfer. Et au paradis, ce ne serait 
pas convenable.”

Pierre Faure

“Avant qu’le ciel nous tombe sur la tête…”

“Les gens qui ne rient jamais ne sont pas des gens sérieux”, proclamait Alphonse Allais.  
Au-delà du caractère humoristique de la phrase, elle rejoint le point de vue  
du philosophe qui proclamait que “le rire est le propre de l’homme”.

Qu’est-ce qui n  us fait rire 
auj  urd’hui ?




L’association Graines 
de clown porte un 
regard de clown sur 
les choses de la vie.
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Bien se connaître  
pour devenir clown

Laurence Bagein, ancienne assistante sociale et 
amatrice de théâtre, a décidé de devenir clown 

bénévole chez les Clowns de l’espoir, ceux qui 
interviennent dans les hôpitaux auprès des enfants. 
Ce ne sont pas des clowns comme les autres : “Mon 
clown, Loupiotte, est un clown relationnel, et non en 
représentation. Avec les autres Clowns de l’espoir, 
nous cherchons à entrer en relation avec les enfants, 
leurs parents et leurs soignants, par la musique, le 
jeu, les chansons, de manière improvisée. Mais nous 
sommes toujours des personnages en décalage.” Le 
nez rouge a son importance : “Ce nez me permet de 
lâcher prise. Le regard s’illumine, la voix change. Sans 
lui, mon personnage ne fonctionne pas. D’ailleurs, 
chaque clown a un nez fait sur mesure, en latex, avec 
la nuance de rouge qu’il souhaite.” Mais le clown à 
l’hôpital doit faire preuve d’une grande capacité 
d’adaptation : “Nous devons respecter les consignes 
d’hygiène, de silence. Avant toute intervention, nous 
rencontrons l’équipe soignante. Il faut beaucoup 
d’écoute pour comprendre le besoin de l’enfant. Nos 
visites doivent permettre aux petits malades de s’éva-
der par rapport à la maladie”. Le clown reste d’une 
manière générale un personnage très attachant : 
“Chacun a son propre clown. Pour trouver le sien, cela 
prend du temps et il faut une certaine sérénité. Il faut 
accepter de creuser en soi. Mais c’est un personnage 
ressourçant pour moi, que j’essaye toujours de redy-
namiser. Mon clown est d’ailleurs plutôt malicieux et 
pète-sec !”

Anne Henry-Castelbou

Loupiotte : “Ce nez me permet de lâcher prise...  
Sans lui, mon personnage ne fonctionne pas.”
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CE QUI ME FAIT RIRE, C’EST…

 “Faire un concours de corde à sauter.” 
Cléo, 7 ans

 “Les gros mots, quelqu’un qui tombe, 
les grimaces.” 

Eddy, 9 ans

 “Les blagues qu’on fait à la récré, par 
exemple : on appelle un prof et on se cache. 
Comme ça, il se retourne et il nous cherche.” 

Geoffrey, 11 ans

 “Les vannes entre copains, les délires quand 
on se filme avec les portables.” 

Romuald, 12 ans

 “Michaël Youn, les commentaires sur les 
blogs des copains.” 

Marion, 12 ans

 “Les vidéos sur Youtube [site Internet où 
on peut envoyer et visualiser des vidéos]. 
Evidemment, on peut passer beaucoup de 
temps avant d’en trouver une drôle mais il y en 
a plein. Je me souviens d’une vidéo japonaise 
d’un jeu genre Intervilles qui m’a bien fait rire 
: les participants jouaient au foot avec des 
espèces de jumelles, ce qui fait qu’ils tapaient 
toujours à côté du ballon.” 

Pierre, 16 ans

 “Jamel (Debbouze) et Gad (Elmaleh), 
les Simpson qui critiquent la société.” 

Sandra, 15 ans

 “Mon copain quand il raconte la “misère” 
du quartier où il vit, avec son ton, sa tête…” 

Manu, 35 ans

 “Je suis une fan de télé ! J’aime Groland, 
les bêtisiers de fin d’année, les séries comme 
Friends.” 

Sandrine, 40 ans

 “Les parodies : les Inconnus, du temps de 
Auteuil-Neuilly-Passy,  La folie des grandeurs, 
ou Kamelot. Plus le décalage entre l’œuvre 
imitée et l’imitation est grande, plus ça devient 
drôle.”

Jeanne, 60 ans

Et il y a une forme d’humour qui met tout le 
monde d’accord, quel que soit l’âge : celle des 
petits enfants. “Les grimaces de mon petit 
frère“ ; “quand mon neveu de 2 ans et demi 
interpelle les grands qui font du vélo par un 
“salut les copains !” ; “les réparties de ma 
petite-fille” ; “les mimiques de mon arrière-
petit-fils”…

Propos recueillis par Janine Brunhes

Depuis une quinzaine d’années, des clubs du rire ont 
vu le jour un peu partout dans le monde. Il en existe 
près de cent cinquante en France ! Ils s’appuient sur 

la technique de la thérapie du rire inventée par un médecin 
indien, le docteur Kataria. Les recherches de ce médecin ont 
mis en avant les bénéfices du rire sur le corps et l’esprit, et 
établissent que le cerveau ne 
fait pas la différence entre 
le rire artificiel et le rire 
authentique. D’où l’idée de 
le provoquer par des exerci-
ces inspirés du yoga. En don-
nant aussi une place impor-
tante au sourire, au regard et 
au toucher, ceux-ci amènent 
irrésistiblement à un rire 
naturel et contagieux. Les 
bienfaits se font vite sentir : 
on dit qu’une minute de rire 
équivaut à quarante minutes 

de relaxation ! Car le rire stimule la sécrétion d’endorphines 
qui atténuent la douleur, le stress et l’anxiété. En provoquant 
une accélération de l’air dans les poumons et un massage de 
tous les organes, il améliore la respiration, la circulation san-
guine et la digestion. Il stimule les défenses de l’organisme, 
améliore le sommeil, redonne vitalité, enthousiasme et con-

fiance en soi !
Jacques Sion, fondateur de l’ate-
lier du rire de Lambersart, cher-
che aussi à développer un état 
d’esprit qui “permet de voir la 
vie côté soleil”. Après les exer-
cices, il propose une séance de 
méditation sur une très belle mu-
sique de monastère et il ne laisse 
pas repartir les participants sans 
leur avoir donné une “petite re-
cette de bonheur”… 

Florence Tybou

U
n spectacle. Une perfor-
mance.  Des émotions. 
B e a u c o u p  d ’ h u m o u r . 
“L’impro apporte un re-

gard décalé, grossi, qui provoque fa-
cilement l’humour. Mais pas forcé-
ment des blagues : de la poésie, de la 
folie, du pétillant…” explique Pierre 
Lamotte, comédien et cofondateur de 

la Ligue d’improvisation de Marcq-en-
Barœul. Art scénique récent, en plein 
essor, l’improvisation est née autour 
des “matchs” : des joutes entre équi-
pes qui s’affrontent selon des règles 
communes et immuables. “Cela per-
met de jouer avec des gens qu’on ren-
contre pour la première fois un quart 
d’heure avant le spectacle”, souligne 

Pierre Lamotte. Le fonctionnement 
est simple : les acteurs demandent 
au public un thème ou des mots-clés 
à illustrer dans un sketch, cinq minu-
tes de réflexion et… c’est parti ! Les 
comédiens réussissent à élaborer une 
quinzaine de minutes de spectacle. Le 
public apprécie ce cocktail d’interac-
tivité, de talent et de stress du “direct”. 
Résultat le plus fréquent : rires spon-
tanés ou fous rires libérateurs.
L’art du comédien d’improvisation, 
loin d’être la maîtrise d’un éventail de 
blagues multi-usages, consiste à écou-
ter. C’est par ses qualités d’écoute 
qu’il pourra tirer parti de l’acteur qui 
lui fait face, mais aussi du public, ou 
même d’un imprévu. “Un jour, un pa-
pillon est arrivé sur scène. L’acteur 
en a profité : un moment de grande 
poésie”,  se souvient Pierre Lamotte. 
Cette magie emporte l’adhésion d’un 
public varié, qui n’hésite pas à reve-
nir, sûr de ne jamais revoir le même 
spectacle.

Roland de Beaumont

L’improvisation, nouvelle forme 
d’humour informel

HISTOIRE DRÔLE…
Jacques Sion raconte cette histoire
Le rabbin rencontre Dieu :
– “Il m’arrive quelque chose de terrible, dit 
le rabbin. Mon fils vient de se convertir au 
catholicisme !”
– “Ben, le mien aussi”, dit Dieu.
– “Ah bon, dit le rabbin, qu’est-ce que vous avez 
fait ?”
– “Moi ? J’ai changé mon testament…”

Rire en club pour vivre mieux ! ATELIER DU RIRE DE LAMBERSART

Renseignements : 
Jacques Sion
tél. 03 20 92 39 14

Pour en savoir plus :
www.rireetsante.fr
www.ecolederire.com

LIGUE D’IMPROVISATION  
DE MARCQ-EN-BARŒUL

Tél. : 03 20 98 44 44
contact@impromarcq.com
www.impromarcq.com
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coin Prière
Un maître et un père
Dieu qui as suscité saint Jean Bosco pour donner à la 
jeunesse un maître et un père, inspire-nous le même 
amour qui nous fera chercher le salut de nos frères 
en ne servant que toi seul.
Nous te le demandons par Jésus, le Christ et notre 
Seigneur, qui vit et règne avec Toi, dans l’unité du 
Saint-Esprit, pour les siècles des siècles.

La vie dans nos relais

Jean, 20 ans, avait fait 
une saloperie immonde 

à ses parents. Vous savez… 
la saloperie dont une famille 
ne se remet pas, en géné-
ral. Alors son père lui dit : 
“Jean, fous le camp ! Ne 
remet plus jamais les pieds 
à la maison !”
Jean est parti, la mort dans 
l’âme. Et puis, quelques se-
maines plus tard, il se dit : 
“J'ai été la pire des ordures 
Je vais demander pardon à 
mon vieux... Oh oui ! Je vais 
lui dire pardon.”
Alors, il écrit à son père : 
“Papa, je te demande par-
don. J'ai été le pire des pour-
ris et des salauds. Mais je 
t'en prie, papa, peux-tu me 
pardonner ? Je ne te mets 
pas mon adresse sur l'enve-
loppe, non... Mais simple-
ment, si tu me pardonnes, 

je t'en prie, mets un foulard 
blanc sur le pommier qui est 
devant la maison. Tu sais, la 
longue allée de pommiers qui 
conduit à la maison. Sur le 
dernier pommier, papa, mets 
un foulard blanc si tu me par-
donnes. Alors je saurai, oui, 
je saurai que je peux revenir 
à la maison.”
Comme il était mort de 
peur, il se dit : “Je pense 
que jamais papa ne mettra 
ce foulard blanc.” Alors, il 
appelle son ami, son frère, 
Marc, et dit : “Je t'en supplie, 
Marc, viens avec moi. Voilà 
ce qu'on va faire : je vais 
conduire jusqu'à cinq cents 
mètres de la maison et je te 
passerai le volant. Je ferme-
rai les yeux. Lentement, tu 
descendras l'allée bordée de 
pommiers. Tu t'arrêteras. Si 
tu vois le foulard blanc sur 

le dernier pommier devant 
la maison, alors je bondirai. 
Sinon, je garderai les yeux 
fermés et tu repartiras. Je ne 
reviendrai plus jamais à la 
maison.”
Ainsi dit, ainsi fait. À cinq 
cents mètres de la maison, 
Jean passe le volant à Marc 
et ferme les yeux. Lentement, 
Marc descend l'allée des 
pommiers. Puis il s'arrête. Et 
Jean, toujours les yeux fer-
més, dit : “Marc, mon ami, 
mon frère, je t'en supplie, 
est-ce que mon père a mis un 
foulard blanc dans le pom-
mier devant la maison ?” 
Marc lui répond : “Non, il n'y 
a pas un foulard blanc sur le 
pommier devant la maison... 
mais il y en a des centaines 
sur tous les pommiers qui 
conduisent à la maison !”
Puissiez-vous, frères et 

sœurs, vous qui avez entendu 
cette belle histoire, emporter 
dans votre cœur des milliers 
de foulards blancs ! Ils se-
ront autant de miracles que 
vous sèmerez partout, en 
demandant pardon à ceux 
que vous avez offensés ou 
en pardonnant vous-mêmes. 
Alors vous serez des êtres de 
miséricorde !

PÈRE GUY GILBERT

Les foulards blancs
Une histoire vraie, racontée par le célèbre père Guy Gilbert.

le saint du mois
31 JANVIER

Saint Jean Bosco, prêtre
Défenseur et apôtre  
de la jeunesse
Jean Bosco naquit en 1815 dans un village du 
Piémont. Ses parents étaient de pauvres paysans. 
Le caractère jovial de Jean lui donnait une grande 
influence sur les enfants de son âge. Doué d’une 
mémoire extraordinaire, il se plaisait à leur répéter 
les sermons qu’il avait entendus à l’église.
Prêtre en 1841, il vint à Turin. Emu par le spectacle 
des misères corporelles et spirituelles de la jeunesse 
abandonnée sans préparation ni protection dans 
la fournaise de la grande industrie naissante, il 
entreprit d’ouvrir un asile aux plus déshérités.
Educateur né, organisateur sans égal, écrivain à la 
plume féconde, attentif aux détails, confiant en la 
providence, il a touché la fibre populaire.
Expérimentant une pédagogie de la confiance, il 
disait par exemple : “Sans affection, pas de confiance 
et sans confiance, pas d’éducation”.
“Evangéliser en éduquant et éduquer en 
évangélisant” telle sera la devise de tous les disciples 
qui marchent à sa suite.
Quand il mourut en 1888, deux familles religieuses, 
la Société des Salésiens et la Congrégation de Marie 
auxiliatrice, avaient déjà commencé à répandre son 
esprit jusqu’à la Terre de Feu.

LETTRE ANONYME

Jacques et Nicolas

Jacques était venu 
d’Arleux à Lécluse il y 

a bien longtemps. Il y avait 
travaillé, gagné sa vie, ren-
contré du monde… et puis 
sont venus la retraite, le veu-
vage, la solitude, le moment 
où les amis comptent encore 
plus.
Lui ne comptait que sur eux, 
ceux qui venaient l’aider, 
l’entourer, le sortir. Ils étaient 
ses amis…
Nicolas aurait pu en faire 
partie quelque temps. Avec 
Nicolas, cette fois, la mort 
est venue vers lui, gratuite, 
brutale et ses amis sont res-
tés hébétés, tristes, révoltés. 
Comment a-t-il pu ? Com-
ment pardonner ? Dieu l’a 
accueilli à bras ouverts, lui 
qui n’avait pas fait mal à une 
mouche ! Dieu qui connaît 
le fond des cœurs et qui se 
donne infiniment ; lui pourra 
pardonner quand la justice 
des hommes sera passée.
A-Dieu Jacques !

UN ANONYME

Humour
• La voix de l’adjudant de semaine tonne dans 
la cour du quartier : “Rassemblement par ordre 
alphabétique ! Les plus petits devant !”

• Bravo cher ami, il paraît que vous vous mariez dans 
huit jours ?
Non, dans deux mois, j’ai obtenu un sursis !

• “Moi, explique un petit garçon de 5 ans, pour 

compter mon âge, je compte sur mes doigts ! Toi, 
mamie, tu te sers d’un mille-pattes !”

• Deux amies :
“Je voulais acheter un lave-vaisselle le plus moderne 
possible.”
Et tu as trouvé ?
“En un sens oui, je vais épouser le vendeur !”

PIERRE LEFER

Cet emplacement pourrait être le vôtre, merci de vous adresser à

Bayard Service Régie
NORD - Parc d’activité du Moulin - Allée Hélène Boucher
BP 60090 - 59874 WAMBRECHIES Cédex
Tél. : 03 20 13 36 70 • Fax : 03 20 13 36 79

Huileries Saint Christophe
Tous les produits de graissage automobiles - agriculture

Travaux publics - Marine - Industrie
Rte de Douai-Cambrai (face à Brico-Dépôt) 59169 FERIN - Tél. 03 27 88 58 57 - Fax. 03 27 97 24 42

Matériel Médical
MILLARD Elisabeth

18, rue Louis Chantreau
FECHAIN - � 03 27 80 90 55

Matériel Médical
MONIER Valérie

1, rue Calmette
AUBIGNY AU BAC - � 03 27 80 90 17

�
ARLEUX

AMBULANCE

03 27 89 30 33
24bis, rue du 8 mai 1945 

59151 ARLEUX

SARL BUISSART PATRICK  Horticulteur - Fleuriste
- Vente Directe en serre toute l'année -

2, rue de la Sensée - HEM-LENGLET - Tél. 03 27 79 93 76

Plantes vertes et fleuries
Géraniums - Pensées

Chrysanthèmes
Plants à repiquer

Henri LOURDAUX
Chauffage toutes énergies (contrat d'entretien)

Salle de Bains - Electricité - Dépannage - Ramonage
25, rue Louis Chantreau 59247 FECHAIN
Tél. 03 27 80 92 98 - Fax 03 20 80 95 38

PAGE 6 FÉVRIER 2009

L’autel transformé en lieu de lumière !



P a r o i s s e  S a i n t e - C l a i r e  d e  l a  S e n s é e

FECHAIN VIDANGES Entreprise

53, rue du Moulin 59247 FECHAIN 
� 03 27 89 44 54 � 03 27 80 91 62 Fax 03 27 89 49 77

Assainissement - Vidanges 
Curages - Travaux de Haute Pression

(Près de l’Ecole Maternelle) 

Couverture - Zinguerie
Isolation - Rénovation

269, rue de la Fontaine - FRESSAIN
Tél. 03 27 80 94 84

JARDINERIE D’HALLUIN
30 ans d’expérience

Spécialiste
du Bassin

Parc d'expo sur 3000 m2

Route Nationale AUBIGNY AU BAC
Tél 03 27 89 21 52
www.expert-bassin.com

TRAVAUX NEUFS
RÉNOVATION

44, rue Marquet - 59151 HAMEL
� 03 27 92 28 29

STATION MOUSSE
24, Route Nationale - AUBENCHEUL au BAC

� 03 27 89 44 80 - Fax 03 27 89 44 99
Lavage Mousse + Haute Pression en self service

2 pistes de lavage couvertes, 2 aspirateurs, 1 gonfleur
ASPIRATEUR RÉNOV SIÈGE7j/7 - 24h/24

Michel BLANCHARD
- Sarl Ets Marousez -
     Entreprise ISO 9001-2000

Exposition de cercueils
Caveaux - Monuments
Plaques, Compositions, Articles funéraires

PF
magasin

de FLEURS

6, rue Pierre Bochu FECHAIN - 03 27 80 01 58

Jour et 
Nuit

ECOURT ST QUENTIN

Ets WATISSEE
MATERIAUX 03 21 48 98 99
Carrelage - Isolation
SANITAIRE 03 21 48 35 03
Cuisine - Quincaillerie

Eurl Laurent CARREZ
Garage RENAULT

Vente - Reprise - Réparation - Dépannage toutes marques
RN 43 - 59265 Aubigny au Bac

Tél. 03 27 89 60 84     en cas d'urgence 06 11 64 11 11

Cet emplacement pourrait être le vôtre, merci de vous adresser à

Bayard Service Régie
NORD - Parc d’activité du Moulin - Allée Hélène Boucher
BP 60090 - 59874 WAMBRECHIES Cédex
Tél. : 03 20 13 36 70 • Fax : 03 20 13 36 79

Ambulances
D'HELFT Serge� Voiture petite remise

Toutes distances

24h/24 - 7jours/7
Tél : 03 27 89 69 79 - Fax : 03 27 92 02 63

22, rue de Fressain
59151 BUGNICOURT

Eric PAMART
vous accueille
AVEC ou SANS
RENDEZ-VOUS

pour Véhicules : Particuliers, Utilitaires, 4x4

1, Route Nationale - Aubigny au Bac    � 03 27 80 04 57

Noël chez nous
La vie dans nos relais

Sauver le dimanche

Que les chrétiens ne soient pas favo-
rables à une extension du travail le di-
manche ne surprendra personne. Pour 
eux, le jour du Seigneur n’est pas un jour 
férié comme les autres. C’est le jour de 
la Résurrection qu’ils célèbrent dans la 
joie et la fraternité. Cette obligation du 
repos dominical suppose de renoncer 
à d’autres activités, fussent-elles très 
rémunératrices. Le dimanche est aussi 
le jour d’une vie familiale plus intense et 
plus riche. Comment peut-on souhaiter 
que le tissu familial soit plus riche et 
plus structurant pour la vie sociale, si 
chacun des membres de la famille est 
retenu ailleurs par son travail ? Est-il 
normal que, pour gagner honnêtement sa 
vie, on soit invité à renoncer à la qualité 
de la vie ? Si les dispositions législatives 
généralisaient le champ du travail domi-
nical, les dommages humains et sociaux 
qui en découleraient seraient sans com-
mune mesure avec le profit économique 
qui peut en résulter. Ce serait une mesure 
supplémentaire dans la déstructuration 

de notre vie collective qui ne toucherait 
pas seulement les chrétiens.
Les projets de dérogations nombreuses 
et légales au repos dominical s’inscrivent 
dans la perspective des mutations de no-
tre société vers une norme du rendement 
maximum sans mesurer assez les coûts 
humains des changements envisagés. 
Nous n’oublions pas que déjà un nombre 
important de nos concitoyens est astreint 
au travail dominical, notamment dans 

certains services publics. Mais précisé-
ment, il s’agit d’une astreinte en faveur 
du service de tous. Etendre cette as-
treinte par une possibilité laissée au “li-
bre choix” se réfère à un autre mobile : 
développer le rendement d’un certain 
nombre de secteurs d’activités écono-
miques et miser sur l’appât du gain pour 
convaincre. Gagner plus doit-il devenir 
le principal objectif de l’existence ?.
+ CARDINAL ANDRÉ VINGT-TROIS

A Estrées

Autour de l’autel. La crèche.

A Fressain et Roucourt

Célébrant Jacques Neuviarts, assomptionniste,  
frère de Chantal Herman et sa crèche de Roucourt.

La crèche de Fressain.

FÉVRIER 2009 PAGE 7

“Les évêques ? Vous ne dites rien sur le dimanche de moins en moins chômé…” 
J’entends fréquemment cette affirmation. Elle n’est pas vraie. Mais ce que nous disons 
n’est pas répercuté, polycopié, distribué. Nous avons à gagner la belle bataille du 
dimanche, tous ensemble !Voilà deux extraits du discours du cardinal André Vingt-
Trois lors de l’ouverture de notre dernière assemblée plénière à Lourdes, le 4 novembre 
dernier ! † François Garnier, archevêque de Cambrai

La crèche d’Aubencheuil.

Remise de la lumière à Natacha. 

Assemblée autour de Natacha. 
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Prochaine parution du journal : le 15 mars 2009
L’équipe de rédaction se réunira 

le 6 février à 14h au presbytère d’Arleux.
Merci de fournir les articles au plus tard 

pour cette date.

Le carnet
Baptêmes :
ils sont devenus enfants 
de Dieu
Arleux
26 octobre : Alexandre Chebbi-Vandaele, Anaëlle Eliet, Eva 26 octobre : Alexandre Chebbi-Vandaele, Anaëlle Eliet, Eva 26 octobre : Alexandre Chebbi-Vandaele, Anaëlle Eliet, Eva 
Libéral, Gaël Jamet, Valentine Della-Védova. 9 novembre : Libéral, Gaël Jamet, Valentine Della-Védova. 9 novembre : Libéral, Gaël Jamet, Valentine Della-Védova. 9 novembre : 
Nathan Fauqueux. 23 novembre : Raphaël Delsert, Gabriel Nathan Fauqueux. 23 novembre : Raphaël Delsert, Gabriel Nathan Fauqueux. 23 novembre : Raphaël Delsert, Gabriel Nathan Fauqueux. 23 novembre : Raphaël Delsert, Gabriel 
Honvault, Robin Mazy.Honvault, Robin Mazy.
AubencheulAubencheul
2 novembre : Flavien Guillot, Jeanne Lefebvre.2 novembre : Flavien Guillot, Jeanne Lefebvre.2 novembre : Flavien Guillot, Jeanne Lefebvre.
FressainFressain
9 novembre : Irina Kaczmarek, Lise Baszczowski-Plomion, 9 novembre : Irina Kaczmarek, Lise Baszczowski-Plomion, 9 novembre : Irina Kaczmarek, Lise Baszczowski-Plomion, 
Camille Platel.Camille Platel.
GœulzinGœulzin
19 octobre : Arthur Copin, Delphine Delbart, Julie Fernez, 19 octobre : Arthur Copin, Delphine Delbart, Julie Fernez, 19 octobre : Arthur Copin, Delphine Delbart, Julie Fernez, 
Matthias Verbregue. 16 novembre : Mathilde Catry, Louise Matthias Verbregue. 16 novembre : Mathilde Catry, Louise Matthias Verbregue. 16 novembre : Mathilde Catry, Louise 
Dedecker, Thibaut et Pauline Gilleron, Antonin Huyghe.Dedecker, Thibaut et Pauline Gilleron, Antonin Huyghe.Dedecker, Thibaut et Pauline Gilleron, Antonin Huyghe.

Mariages :Mariages :
ils se sont dit ouiils se sont dit oui
ErchinErchin
27 septembre : Mathieu 27 septembre : Mathieu 
Androloje et Julie Ca-Androloje et Julie Ca-
setti. 18 octobre : Vin-setti. 18 octobre : Vin-
cent Fourmestraux et cent Fourmestraux et 
Vanessa Gallien.Vanessa Gallien.
Roucourt
26  ju i l l e t  :  Syb i l l e 26  ju i l l e t  :  Syb i l l e 26  ju i l l e t  :  Syb i l l e 
Becquet de Mégille et Becquet de Mégille et Becquet de Mégille et 
Franck Giletti. 6 sep-Franck Giletti. 6 sep-Franck Giletti. 6 sep-
tembre : Thibault de tembre : Thibault de tembre : Thibault de 
Courtivron et Marie Courtivron et Marie Courtivron et Marie Courtivron et Marie 
Derumier.Derumier.

Funérailles :
ils restent présents ils restent présents 
dans notre cœur
ils restent présents 
dans notre cœur
ils restent présents 

Arleux
29 octobre : Angélique Briez, 88 ans, vve d’Octave Popu-29 octobre : Angélique Briez, 88 ans, vve d’Octave Popu-
laire. 10 novembre : Richard Poulain, 60 ans, ép. de Ma-laire. 10 novembre : Richard Poulain, 60 ans, ép. de Ma-
ryvonne De-Beir. 2 décembre : Reine Mercier, 97 ans, vve ryvonne De-Beir. 2 décembre : Reine Mercier, 97 ans, vve 
de Louis Decamp.
Bugnicourt
25 septembre : Isabelle Wailly, 43 ans, ép. de Philippe Ma-25 septembre : Isabelle Wailly, 43 ans, ép. de Philippe Ma-
quart. 26 novembre : Yvonne Decamp, 79 ans, vve de Lucien 
Cadart.
Cantin
25 novembre : Gérard Pot, 59 ans.
Férin
20 novembre : Janine Begard, 88 ans, vve de Marcel De-
preux.
Fressain
5 décembre : Michel Delille, 77 ans, ép. de Marcelle Bac-
quet.
Gœulzin
1er septembre : Pascal Dlubak, 43 ans et Eugénie Domise, 83 er septembre : Pascal Dlubak, 43 ans et Eugénie Domise, 83 er

ans, ép. Boitelle. 17 septembre : Rachel Tantart, 83 ans, vve 
de Maurice Desailly. 28 octobre : Eric Neitzel, 48 ans, ép. 
de Fabienne Rosereau. 17 novembre : Marcel Lanciaux, 75 
ans, ép. de Dormard.
Hamel
5 novembre : Jean-François Dembrement, 49 ans. 20 novem-
bre : Aline Hennequin, 86 ans, ép. de Claude Eraste.
Roucourt
1er septembre : Lucie Nuez, 99 ans, vve de Corrado Laghi.er septembre : Lucie Nuez, 99 ans, vve de Corrado Laghi.er

Célébrations dominicales

P a r o i s s e  S a i n t e - C l a i r e  d e  l a  S e n s é e

V ie de la paroisse

Comme Dieu a visité 
son peuple, monsei-

gneur François Garnier vient 
chez nous pour une visite 
de reconnaissance. Quel 
est l’objet de sa visite ? Il 
vient pour nous connaître 
et reconnaître, encourager, 
féliciter, soutenir…
Nous lui raconterons notre 
vie quotidienne (mais pas 
seulement entre communau-
tés chrétiennes), car raconter 
c’est déjà témoigner de l’œu-
vre de l’Esprit saint. Monsei-
gneur saura reconnaître les 
différences et originalités de 
chacun. Il découvrira ce qui 
existe : les essais, les réussi-
tes, les échecs à tous les ni-
veaux… Il saura apprécier ce 
qui est beau, vrai, mais aussi 
ce qui l’est moins. L’arche-
vêque nous donnera quelques 
orientations diocésaines car il 
ne vient pas pour nous dire : 
“Tout le monde est beau, 
tout le monde est gentil” 
mais pour évaluer, faire en 
quelque sorte une “opération-
vérité”. L’Episcope2 vient 
voir où nous en sommes ! 
Il nous montrera sans doute 
que la reconnaissance d’une 
personne, d’une équipe, s’ac-
compagne de gestes concrets 
et publics. C’est vrai, dès les 
premiers temps il y a eu des 
problèmes, mais il faut es-

sayer de les élucider sans se 
vexer rapidement, de parfois 
prendre les critiques comme 
des conseils mais surtout sou-
tenir et encourager tous ceux 
qui font quelque chose, chré-
tiens ou non, engagés dans la 
vie professionnelle, politique, 
sociale… 

POUR UNE MEILLEURE 
COMMUNION

Notre évêque nous montrera 
le chemin en prenant beau-
coup de temps à écouter les 
gens, les groupes en paroisse 
ou ailleurs et quand on est 
écouté, on se sent reconnu. 
Sa rencontre doit être un 
partage de joie mutuelle et 
même entre nous, malgré les 
difficultés, nous devons nous 
apporter un réconfort les uns 
aux autres. D’ailleurs, nous 
pourrons aussi réconforter 
monseigneur, car il en a be-
soin lui aussi. Ce n’est pas 
simple chaque jour de “gou-
verner” un diocèse comme 
le nôtre.
Il faut que cette visite nous 
réjouisse ! Elle est faite pour 
entretenir la communion en-
tre nous, entre les différentes 
équipes paroissiales mais la 
pastorale doit dépasser les 
frontières de l’Eglise. Elle 
n’est pas réservée à certai-

nes personnes mais s’adresse 
bien à nous tous qui que nous 
soyons. Sachons être de bons 
pasteurs en accueillant et in-
tégrant ceux qui ne font pas 
encore partie du troupeau ! 
car comme il plaira à notre 
évêque de nous le rappeler : 
l’essentiel de la visite, c’est 
la mission.
Nous comptons sur votre pré-
sence et votre soutien pour 
recevoir chez nous l’arche-
vêque de Cambrai. Pour nous 
y aider, un calendrier officiel 
sera bientôt disponible pour 
nous permettre de connaître 

les rendez-vous proposés 
pendant les quinze jours de 
visite, échelonnés entre le 
8 mars et le 10 juin 2009.
Dans la joie de se rencontrer 
autour de monseigneur Fran-
çois Garnier.

LAURENCE COMBLE
1Doyenné : c’est l’ensemble des 
cinq paroisses qui traversent 
l’Escaut et la Sensée et dont les 
centres sont : Arleux, Bouchain, 
Carnières, Marcoing et Villers-
Guislain. Cela représente 
soixante-douze villages pour 
cinquante-sept mille habitants.
2 Episcope : évêque.

Notre doyenné Escaut 
et Sensée bientôt visité !
Monseigneur François Garnier vient à notre rencontre. L’année 2009 sera marquée 
dans notre doyenné1 par la visite pastorale de notre archevêque.
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31 janvier

18h à Hamel.
1er février

9h30 à Cantin et Villers,
11h à Aubencheul et Arleux.

7 février
18h à Brunemont.

8 février
9h30 à Férin et Féchain,

11h à Arleux et Erchin.
14 février
18h à Estrées.
15 février
9h30 à Fressies et Fressain,

11h à Arleux et Gœulzin.
21 février

18h à Lecluse.
22 février
9h30 à Roucourt et Villers,
11h à Arleux et Bugnicourt.
25 février
Célébration du mercredi des 
Cendres à Lecluse, à Aubencheul 
et à Fressain.

28 février
18h à Hamel.

MARS 2009
1er mars

9h30 à Cantin et Villers,
11h à Arleux et Aubencheul.

7 mars
18h à Brunemont.

8 mars
9h30 à Férin et Féchain,
11h à Arleux et Erchin.

14 mars
18h à Estrées.

15 mars
9h30 à Fressies et Fressain,
11h à Arleux et Gœulzin.

21 mars
18h à Lecluse.

22 mars
9h30 à Roucourt et Villers,
11h à Arleux et Bugnicourt.

29 mars
10h30 à Brunemont, messe de paroisse.


